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Quant ä la qualite de ces produits, eile
est mise en lumiere par les caracteristiques

mecaniques ci-dessous :

Durete Brinell. environ 65
Resistance ä la traction

28 ä 32 kg/mm2
AUongement ä la

rupture, mesure
sur une longueur
de 11,3 fois la ra-
cine carree de la
section de l'eprou-
vette 35 ä 45 %

Limite apparente
d'elasticite 17 ä 20 kg/mm2

Indice d'Erichsen
(epreuve d'em-
boutissage) excellent

Purete chimique. superieure ä 99,97 %

Gräce ä leurs proprietes mecaniques Fig. 4. -
et physiques, ces planehes conviennent
tres bien pour l'execution de tous les

travaux dits «de couverture». Notamment, en raison de

leur « indice Erichsen » et de leur « allongement » eleves, elles

supportent, sans la moindre dechirure, des pliages d'une
amplitude ä laquelle la plupart des cuivres lamines ne resistent
«las et leur epaisseur peut etre reduite bien au delä de ce qui

/

•***

Marquises de la nouvelle gare de Fribourg, couvertes au moyen
de planehes de cuivre t Debex»,

iL

Fig. 3. — Feinlies de cuivre «Debex»
detachees des catbodes.

est praticable au laminoir, pour des forma ts de cette grandeur.
Cette superiorile «technique » des planehes de cuivre electrolytique

par rapport aux planehes de cuivre lamine se traduit,
naturellement, par des avantages d'ordre economique. En
voiei un apercu : economie realisee, comparativement aux
feuilles de cuivre usuelles (epaisseur 0,6 mm, poids 5,5 kg
par [metre carrc), par l'emploi de planehes « Debex» de

0,35 mm d'epaisseur, pesant 3,1 kg par m2

0,40 » » » 3,6 »

0,45 » » » 4,0 »

35%
30%
25%

La feuille de zinc N° 14 (epaisseur 0,84 mm), generalement
utilisee en couverture, n'est que de 25 % environ meilleur
marche que la meme feuille en cuivre « Debex » de 0,35 mm,
bien que le zinc soit un materiau beaucoup moins resistant.

Au surplus, ces planehes de cuivre electrolytique ont dejä
3|j|l|jll'objet d'applications nombreuses et variees : ainsi, pour
n'en citer qu'un exemple, les C.F.F. les ont utilisees (sous
la forme de feuilles de 0,35 mm) pour couvrir plus de 10 000 m2

de marquises (gares de Fribourg, Delemont, Nyon, Le Bouve-
ret, Locarno, Ölten) et quelque 150 vagons ont recu une
toiture en cuivre « Debex » de la meme epaisseur.

Cette interessante industrie possede, en outre, la tres avan-
tageuse propriete de pouvoir etre alimentee par de l'energie
« residuelle » car l'intensite du courant electrique peut varier
dans le rapport de 1 ä 10 sans aucun inconvenient ni pour le

processus, ni pour le produit.

Les elements de cette note nous ont ete obligeamment
fournis par M. le Dr A. Robert, direeteur de la Compagnie de

produits electrochimiques, au cours d'une visite de l'usine de
Bex.

Conferences d'introduetion generale
ä la psychotechnique«

La « Commission romande de rationalisation » avait organise,

dans la salle de l'Athenee, k Geneve, avec la collaboration

de la classe d'industrie et de commerce de la « Societe
des Arts », trois Conferences, donnees les 4, 5 et 6 juin 1928

par trois specialistes de la Psychotechnique, Conferences qui
furent introduites tour k tour par MM. G. Meyfarth, direeteur
general de la «S. A. des Ateliers de Secheron», V. Kunzr
direeteur technique de 1'«Appareillage Gardy, S. A.» et
L. Arrhinard, ingenieur en chef de la ville de Geneve, qui
tous trois firent ressortir 1'interfit actuel presente par une
applieation methodique k l'industrie, de la psychologie
experimentale. Nous pensons interesser ceux de nos lecteurs
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qui n'ont pu y participer, en leur en donnant ici un bref
compte rendu.

Conference du Dr Leon Waxther, Direeteur de la
section de technopsychologie ä {'Institut J.-J. Rousseau, sur

« la Psychologie du travaü industriel et ses problemes ».

Apr6s avoir rendu im juste hommage aux recherches
modernes sur le sujet — recherches qu'il faut faire remonter *

avant tout en 1905, ä l'echelle metrique de l'intelligence
etablie par Binet —¦ et avoir montre toute la part qui revient
aux etudes des tests elabores en 1910 par le professeur Ed.
Claparede, M. Walther a fait voir comment la
Psychotechnique avait trouve ä l'Institut J.-J. Rousseau et ä

l'Universite de Geneve, une de ses bases essentielles de

recherches. Ce point d'histoire est interessant ä signaler,
car il montre une source de recherches dans notre propre
milieu et l'obtention de resultats essentiels d'une diseipline
alors nouvelle et qui fait aujourd'hui l'objet d'une etude

methodique dans tous les pays industriels. II est interessant
encore de constater que c'est en 1914 que le prof. Ed. Claparede

commen§ait un cours sur la « Psychologie experimentale
appliquee aux problemes industriels et commerciaux » et qu'en
1920 se reunissait ä Geneve, par les soins de 1' Institut J.-J. Rousseau,

le premier Congres international de Psychotechnique.
Le Conferencier donne d'abord une definition de la

Technopsychologie qui est, en somme, l'etude de la technique du

travail, etablie sur des bases physiologiques et psychologiques.
Les sources qui sont ä la disposition de cette etude sont

la psychologie generale et la psychologie appliquee, la
premiere recherchant les lois psychiques communes k tous les

Stres humains, tandis que la seconde s'applique ä rechercher
les differences individuelles.

Deux grands problemes se posent, celui de l'adaptation
de l'ouvrier (au sens le plus large du mot) au travail et celui
de l'adaptation du travail ä l'homme. Le premier probleme
comporte l'etude detaillee de la selection et de la formation
professionnelles.

A premiere vue la selection impliquerait la connaissance

de tous les metiers, c'est-ä-dire que son champ d'aetivite
depasserait les bornes des possibilites humaines. II faut
remarquer cependant que le travail moderne est bien rare-
ment celui d'un metier complet, mais qu'il represente, en

somme, tout au moins en ce qui concerne les activites qui
peuvent etre etudi6es avec profit par la Psychotechnique,
Une partie bris6e d'un travail, laquelle necessite des aptitudes
generalement bien defmies.

L'Institut J.-J. Rousseau a, depuis plusieurs annees,
mis sur pied et experimente divers tests que le Conferencier

passe rapidement en revue et qu'il a eu l'occasion de mettre
k profit lors de la reorganisation de diverses industries, soit
en Suisse, soit ä l'etranger. Ces tests permettent im classement

des ouvriers d'une industrie selon leurs 'aptitudes. En

comparant le resultat de ce classement avec les qualifications
donnees par les contremaltres de l'industrie aux divers
•ouvriers qu'ils avaient eus en mains depuis longtemps, la
correlation s'est montree excellente. C'est dire alors qu'il
est possible, sur la base de tests bien organises de faire le

choix- de nouveaux ouvriers ou collaborateurs en vue d'un
travail determine.

Le choix fait, il convient encore de former l'int6resse en

vue de son travail professionnel et c'est ici im domaine dans

lequel regnent de nombreuses opinions erronees.
J.-J. Rousseau avait dejä fait la remarque qu'il ne faut

jamais donner k l'apprenti k faire un exercice «en blanc»,
mais qu'il convient de lui confier inmiediaiemeni le travail

definitif sur le materiel de choix; c'est lä une experience qui
a pu etre reellement demontree par divers psychologües qui
ont fait des recherches exaetes dans l'industrie moderne.

Le second probleme fondamental, celui de l'adaptation
du travail ä l'homme, comporte l'etude des mouvements

professionnels et l'etude de Voutülage. L'origine des recherches
remonte notamment ä Lavoisier, avec son etude sur la
quantite d'oxygene contenue dans l'air durant le travail
et ä Chauveau avec son etude sur la depense d'energie neces-
sitee, en fonction de la vitesse, par un sujet s'elevant sur
une roue ä chevilles. Sans pouvoir entrer dans le detail de
diverses experiences, le Conferencier fait part de certains
resultats qui sont de nature ä retenir serieusement l'attention.
C'est ainsi qu'on a pu remarquer que, dans certains travaux,
le tiers des forces se perdent en mouvements faux. Un travail
fait avec une seule main produit, dans certains cas, une
fatigue indeniable et on a pu remarquer que le travail simultane

des deux mains conduit ä des avantages considerables.
II y a, d'une maniere generale, une reelle economie d'energie
et de temps ä realiser en recherchant dans la fabrication
la symetrie des mouvements et leur continuite. Psycholo-
giquement, il faut rechercher l'automatisation des mouvements

repetes, afin de decharger l'esprit. En enchainant les

mouvements d'une fagon continue, on reduit l'appel ä l'effort
et ä la concentration. Le Conferencier a eu l'occasion d'expe-
rimenter ce fait dans certain travail de la chocolatiere et
d'augmenter le rendement de 60 %, sans pour autant augmenter

la fatigue de Pouvriere elle-meme.
M. Walther envisage encore ce qu'il appelle les problemes

mixtes interessant ä la fois la Psychologie generale et la
Psychologie appliquee. D s'agit ici notamment de la question
de la fatigue et de celle de la monotonie du travail. Sans qu'il
ait ete possible d'obtenir jusqu'ici des chiffres absolus,
certaines experiences ont montre cependant dans quelles
conditions le travail peut etre ameliore. Certains repos
intercalaires, tout en apportant plus de satisfaction chez

ceux qui en beneficient, permettent, une fois la periode
d'essai achevee, d'augmenter le rendement d'une maniere
appredable. La monotonie, ä son tour, peut etre combattue

par certains rythmes musicaux, ä la condition que ceux-ci
soient convenablement choisis.

Peut-on conclure, comme on le fait parfois, que le travail
machinal abrutisse l'homme Winkler, le premier, a de-
montre que la monotonie dans le travail n'est pas, pour
chacun, un sujet de souffrance. S'il l'est assurement pour
celui qui pense toujours au but final de son action, il ne l'est
pas, au contraire, pour celui dont le travail est devenu k
ce point automatique qu'il puisse conserver simultanement
toute sa liberte de pensee.

Avec beaucoup de modestie M. Walther conclut que,
dans l'industrie, la Psychologie ne peut jouer qu'un röle
faible mais utile et il engage les industriels ä ne pas negliger
un probleme dont les applications peuvent avoir une r6per-
cussion certaine sur le rendement des entreprises. D rend
cependant attentif au fait que la technopsychologie ne doit
pas dans la realite, etre envisagee comme etant d'abord
d'ordre sociologique, mais bien psychologique.

Conference du Dr Hugo Heinis,
Direeteur du Bureau d1 Orientation professionnelle de

V A. S. 0. R. T. sw «la Psychotechnique dans la
selection et l'orientation professionnelles ».

Le second Conferencier, apres avoir indique l'interet
primordial que presente l'examen psychotechnique dans la
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protection et la surveillance de l'apprentissage, s'est applique
surtout ä donner une esquisse rapide des differents tests dont

il fait couramment usage.
Parmi ces tests, il en est de relativement simples, comme

la mesure de la forr-e de prehension de la main, ä l'aide d'un
dynamometre ou la mesure de la sensibilite de la main ou
des doigts ä l'aide de la vis ä pression d'eau. L'essai est

repete ä plusieurs reprises et il est ainsi possible de se rendre

compte non seulement de l'effort mesure en soi, mais aussi

de sa regularite et de sa duree.

Quant aux tests de l'intelligence, ils se compliquent
graduellement. La memoire, soit visuelle, soit auditive, est

essayee par le test classique comportant une serie de mots

accouples que l'on place sous les yeux du sujet ou qu'on lui
lit une premiere fois. Apres un temps d'arret, l'examinateur

indique le premier mot de chaque couple et le sujet rappelle
le second mot correspondant. II est possible ainsi de se faire

Une idee sur la memoire immediate du candidat. Celui-ci

generalement ne se rappelle pas du premier coup la serie

compiete. Une seconde lecture des memes mots, eventuel-
lement une troisieme, suivies d'une interrogation, permettent
d'estimer l'educabüite de la memoire.

Le sens de «l'orientation dans le plan», est recherche ä

l'aide d'un «labyrinthe» ä une entree et une seule sortie

dans lequel le sujet doit chercher ä parcourir le plus court
chemin dans le temps le plus bref.

C'est, on s'en souvient, l'un des tests utilises par l'armee
americaine.

En ce qui concerne la « rapidite d'adaptation » et l'epreuve
de «l'attention», il ne parait pas possible de les decrire utile-

ment sans la presentation des modeles d'examens. II faut en
dire autant de l'epreuve faite sur «la vision spatiale » la

a comprehension des mecanismes », les essais de decoupage

aux ciseaux et de pliage d'un fil de fer.
Le Conferencier presente encore un test de l'imagination,

propose par Rorschach, et il fait ensuite passer sur l'ecran

une serie de croquis d'animaux (chats et coqs), executes

pendant l'examen par des jeunes gens de treize ä quinze

ans.
Au sujet des diverses epreuves, le Conferencier indique

tres brievement la methode graphique de representation des

resultats obtenus. Chaque courbe caracteristique s'obtient

en reportant, en abscisse le nombre des cas observes et,

en ordonnee, le resultat de chaque Observation. Une teile

courbe, une fois epuree, n'est strictement valable que pour
des sujets du meme äge. selon le jour et l'heure. Seul un
nombre süffisant d'observations permet d'etablir une courbe-

type selon laquelle il est ensuite possible d'estimer la valeur

d'un sujet donne.
Ce qui est caracteristique des epreuves, telles que les

coneoit le Dr Heinis, c'est leur longue duree, qui peut s'6-

tendre jusqu'a quatorze et quinze heures et le fait qu'elles sont

executees generalement d'une maniere collective. Le Dr Heinis

affirme obtenir, dans la pratique, une correlation entre le

diagnostic psychologique et le caractere du sujet qui atteint
le 95 % des cas.

Pour finir, le Conferencier montre l'interet qu'il y aurait
k orcraniser en Suisse l'examen des recrues sur une base

psychotechnique serieusement etudiee et ceci non seulement

au point de vue militaire. mais au point de vue economique

en vue de la selection et de l'orientation. La Suisse, en effet,

est de plus en plus appelee par sa Situation k rechercher la
main-d'oeuvre de qualite; ce serait, en meme temps, faire

une ceuvre sociale que de diriger les jeunes gens vers des

täches correspondant ä leurs aptitudes.

Conference du Dr Alfred Carraro,
Direeteur de {'Institut psychotechnique de Zürich, sur
« La Psychotechnique dans la formation professionnelle».

C'est un sujet qui a dejä ete expose aux lecteurs du
Bulletin technique1- sur les bases niömes preconisees par le

Dr Carrard. Ce dernier insiste notamment sur les principes
ä adopter dans un Cours d'apprentissage et parle en detail
du plan d'insfruction (lequel doit indiquer nettement ce qu'on
veut • enseigner et comment on doit l'enseigner),- du choix
des instrueteurs et de leur formation dans un cours de cadres,
enfin de l'atelier d'apprentissage qui doit etre separe des
ateliers prineipaux de l'usine.

En ce qui concerne plus specialement le travail de

l'apprentissage, celui-ci comprend deux periodes. Dans une
premiere periode, on donnera aux apprentis un travail ä exe-
cuter qui soit directement utile pour l'enseignement; dans

une seconde periode, on leur donnera n'importe quel travail
en liaison avec les ateliers de l'usine, afin de les eduquer
graduellement pour les divers travaux qu'ils auront ä exe-
cuter plus tard.

A la suite de son expose de principes, le Conferencier

montre en detail l'application qu'on peut faire ä deux
exemples suggestifs : «le limer plat» du mecanicien et le

mur du macon et il demontre sous les yeux des auditeurs,
les mouvements elementaires qui sont faits, dans un cas ou
dans l'autre, avec la lime ou la truelle.

Le Dr Carrard fait voir notamment comment chacun des

mouvements caracteristiques de la profession peut se de-

composer en mouvements elementaires qui mettent ä contribution

diverses aptitudes de perceptions sensorielles de

Tindividu.
L'apprentissage comportant ces exercices elementaires

graduellement combines a conduit ä de tels resultats que
les avantages en ont ete facilement reconnus par ceux qui
les ont mis ä profit.

Dans une seconde partie de son expose, le Dr Parrard

parle encore des :

« Relations entre employeurs et employes »

et il indique les deux grandes conditions, qui selon lui, sont
necessaires,- k savoir :

la connaissance qu'on doit avoir de ses collaborateurs ;
la connaissance des exigences du travail demande.
Alors que jadis on estimait süffisante l'opinion personnelle

du chef, il est k noter cependant que cette opinion depend

trop de celui qui la donne et que meme un contact de

plusieurs annees ne permet pas toujours au chef de se rendre

compte des facultes psychologiques de ses subordonnes.
C'est pourquoi un certificat psychotechnique apporte toujours
un utile complement d'informations et permet, dans certains

cas, de deplacer l'interesse et de l'employer lä oü il est ä
meme de donner son meilleur rendement.

De meme en ce qui concerne la connaissance du travail,
l'homme experimente fait le plus souvent appel ä ses

Souvenirs personnels dejä lointains et le tableau qu'il recom-

pose ainsi est souvent loin de la realite. II est bien plus
rationnel d'etablir un tableau des exigences professionnelles
necessaires pour un travail donne sur la base d'ctudes psycho-
techniques de detail.

Le Dr Carrard termine sa Conference par un savoureux
expose sur les qualites du chef et les principes caracteris-

1 Voir notre N° du 2 juin 1928, page 122. (Bid.)
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tiques qu'il ä dejä formules ä diverses reprises1 sur la
psychologie des rapports entre humains.

Chacune des trois epaiferences a ete suivie d'une discussion
souvent prolongee qui a fait voir tout l'interet presente
par les sujets traites. II est certain que cette initiative de
la Commission romande de rationalisation contribuera ä

rapprocher industriels et psychotechniciens et servira ainsi,
de la maniere la plus utile, les buts eleves que la Commission
s'est fixes.

Petit-Saconnex (Geneve), juin 1928.

Jules Calame, ing.-conseil.

Un projet de developpement rationnel de
l'economie electrique en Suisse.

Au mois d'octobre 1923, le Conseil national a approuve un
postulat relatif ä l'economie electrique en Suisse, par lequel
le Conseil federal a 6t6 invite ä se prononcer sur cette matiere.
Par deux rapports, dates du 27 mars 1925 et du 30 mai 19282,
le Conseil federal a satisfait ä la demande dudit postulat.
Ces rapports viennent d'etre resumes et commentes par le
professeur D1 W. Kummer, k Zürich, dans un article publie
dans la Schweizer. Bauzeitung du 14 et du 21 juillet dernier ;

ä la fin de cet article, l'auteur decrit un projet de developpement

rationnel de l'economie electrique en Suisse : les

grandes lignes en seront donnees plus loin.
Les consommateurs d'energie electrique en Suisse, repro-

chant au regime electrique actuel, et cela surtout en Suisse

allemande, de n'assurer ni une bonne utilisation de nos forces

hydrauliques ni les meilleures conditions de ravitaillement
du pays en energie electrique, invoquent l'intervention des

autorites federales. Le Conseil federal, apres avoir refuse,
encore dans son rapport de 1925, une nouvelle legislation
federale sur l'electricite, se montre maintenant, dans son
rapport de 1928, dispose ä preparer une loi sur le regime de
l'economie electrique, en se basant sur l'article 24 bis, alinea 9,
de la Constitution federale. Toutefois, la nouvelle loi, stipu-
lant certaines nouvelles obligations pour les entreprises
electriques, obligations justifiees par le monopole de fait dont
jouissent les vendeurs de courant, ne serait soumise aux deli-
berations de l'Assemblee federale qu'au cas oü le manque
d'une entente entre producteurs et consommateurs de l'energie

electrique serait av6r6. Quant aux canalisations electriques

declarees non satisfaisantes par les consommateurs,
le Conseil federal ne pr6voit d'autres mesures que celles
visees par la loi federale de 1902 concemant les installations
electriques ä faible et ä fort courant, c'est-ä-dire dans le cadre
de la comp6tence de la Commission federale des installations
electriques. Et pourtant, la Suisse allemande ne possede pas
un superreseau satisfaisant, tel que celui qui, pour la Suisse

romande a pu etre realise par les soins de la Societe anonyme
l'Energie de l'Ouest-Suisse (E. 0. S.). II semble meme que,
pour la Suisse allemande, la construction d'un reseau sembla-
ble, d'un commun accord, sans contrainte exterieure, pour
desservir convenablement le pays, ne soit plus possible, par
suite des rivalites des differentes entreprises privees et meme

1 Voir notamment: Dr A. Carrard, Le developpement de la Psychotechnique

en Suisse. Holer, Zürich 1928, page 37.
2 Ce dernier rapport a cle publie in extenso dans le N° 26 (27 juin 1928}

de la Feuille ofßcielle federale et en partie dans le Bulletin de VAssociation
suisse des Eiectriciens, N° du 22 juillet 1928.

publiques. Afin de faire jouer cette contrainte necessaire,
tout en 6vitant un « etatisme » prononce, le professeur Kummer

propose que le superreseau manquant soit constitue et
developpe par la Cooperation d'un « Service federal de
l'economie electrique » avec des societes d'electricite privees. Un
Service federal electrique ad hoc existe dejä, mais il est annexe
aux Chemins de fer federaux, dont il devrait etre detache et
rendu independant, comme service federal; ce service est
forme actuellement par celles des sections du Bureau d'eiec-
trification des C. F. F. qui s'occupent de la construction et
de l'exploitation de centrales d'electricite, de sous-stations
electriques et de lignes de transport ä tres haute tension.
Dans la nouvelle Organisation de Cooperation, ce Service
federal de l'economie electrique devrait avoir la pr6ponde-
rance sur les societes privees, et cela moyennant une repartition

du capital responsable dans le rapport de 51 : 49 par
exemple. Le nouvel organisme fournirait le courant d'ali-
mentation pour la traction electrique des C. F. F. ; il des-

servirait, en outre, le superreseau suisse, ainsi que tous les
reseaux de distribution, avec leurs centrales d'electricite,
qui lui seraient incorpores ä titre d'apports. L'organisme en
question serait dote du priviiege d'exporter de l'energie
electrique moyennant un cahier des charges ä fixer par le Conseil
federal. II serait investi aussi du droit de construire et
d'exploiter des centrales d'electricite. II devrait faciliter surtout
les nouvelles applications thermiques de l'electricite dont le
developpement laisse ä desirer etant donne l'insuffisance des
installations de distribution ä l'heure actuelle.

En resumant le projet que nous venons d'esquisser, le
professeur Kummer emet l'avis que les autorites federales ne
devraient plus pouvagE se cpntenter de s'oecuper seulement
des installations ä fort courant aux points de vue du voisi-
nage des courants faibles, du danger eventuel pour. les
personnes et les objets et du regime de l'expropriation ; il estime
que les problemes actuels de l'economie electrique en Suisse

sont de nature ä rendre de plus en plus indispensables l'at-
tention et l'activite des autorites federales dans ce domaine.
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Trempe - Recuit - Revenu (Traits theorique et pratique), parLion Guillet, membre de l'Institut, äirecteur de l'Ecole centrale
des Arts et Manufactures, professeur au Conservatoire national
des Arts et Metiers. — Tome II. — Pratique. — Volume 16 X 25
VIII-296 pages, 276 figures et 8 planehes, 1928. — Relie : 85 fr.;
broche : 75 fr. — Dunod, editeur, ä Paris.

Apres avoir demontre dans le tome I (voir le compte rendu
de ce tome ä la page 23 du Bulletin technique du 28 janvier
1928) que seule l'etude theorique des phenomenes permet
une utilisation rationnelle des traitements thermiques, l'auteur

consacre le tome II, qui vient de paraitre, ä l'appareillage
utilise pour les traitements thermiques.

M. Guillet indique tout d'abord les directives qui doivent
pr6sider au choix des diff6rents fours, puis fait une description
detaillee de leurs caracteristiques de construction et de
fonctionnement. II etudie ensuite d'un point de vue purement
pratique la composition des bains, l'appareillage, enfin les
diverses methodes de trempe, de recuit et de revenu, puis il
examine les aeeidents causes par les traitements thermiques,
leurs causes et leurs remedes et en tire des conclusions pratiques

sur l'importance des methodes de contröle. D consacre
enfin une place important c k l'etude de l'organisation d'un
atelier de traitements thermiques suivant les principes
modernes. Cet ouvrage sera compiete par un troisieme volume
consacr6 aux resultats obtenus par les traitements thermiques
pour les divers alliages industriels.
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